
MICRO-�ECONOMIE { Corrig�e de l'examen {

II COMPARER DEUX SYST�EMES DE PRIX

Le monde est compos�e de deux biens : le sal�e (bien 1) et le sucr�e (bien 2).

On note p1 le prix du sal�e et p2 le prix du sucr�e. On �etudie le bien-être d'un

agent, Marco, dont les pr�ef�erences inalt�erables sont d�e�nies par la donn�ee de

son TMS de bien 1 en bien 2:

TMS =
x2

x1

1 - Soient deux points X et Y , le second au sud est du premier. C'est-�a-dire

que si X = (x1; x2) et Y = (y1; y2), y1 � x1 et y2 � x2. Il est imm�ediat de

v�eri�er qu'alors TMS(X) � TMS(Y ). Si X est Y appartiennent �a la même

courbe d'indi��erence, la pr�ec�edente in�egalit�e s'interpr�ete comme le fait que la

tengante �a une même courbe d'indi��erence est d�ecroissante le long de cette

courbe : toutes les courbes d'indi��erences sont donc convexes. C'est la qualit�e

requise pour que les pr�ef�erences de l'agent soient convexes.

Marcos vit sous une dictature dans laquelle les prix sont soumis �a la fantaisie

du dictateur qui n'aime que le sucr�e. Ainsi donc, ce dictateur impose les prix

suivants : (p1; p2) = (8; 20). Le revenu de Marcos est de 100.

2 - On reconnâ�t facilement des pr�ef�erences Cobb - Douglas, dont la demande

est : �
x1 = R

2p1

x2 = R
2p2

ce qui donne ici�
x1 = 100

16

x2 = 100

40

soit (x�

1; x
�

2) = (6; 25 ; 0; 1).

Marcos envisage d'immigrer dans un grand pays dans lequel les prix sont plus

homog�enes. Dans ce pays en e�et, les prix sont (p1; p2) = (10; 10).

3 - On applique la formule de la question 2 pour calculer la demande dans le

nouveau syst�eme de prix, le revenu de Marcos n'ayant pas chang�e. On trouve :�
x1 = 100

20

x2 = 100

20

soit, (x��

1 ; x
��

2 ) = (5; 5).

4/ Marco peut-il se payer le panier de consommation (x�

1; x
�

2) dans le nouveau

syst�eme de prix. C'est-�a-dire, ce panier satisfait-il la contraite budg�etaire :

10x1 + 10x2 � 100

Or 10 � 6; 25 + 10 � 0; 1 = 63; 5 � 100. La r�eponse est positive.

5 - On d�eduit de la question pr�ec�edente, qu'alors qu'il avait encore la possibilit�e

de choisir (x�

1; x
�

2), Marcos choisit d�elib�er�ement un autre panier, (x��

1 ; x
��

2 ) :

c'est donc que ce dernier lui apporte plus de bien-être. On en d�eduit que

Marcos serait plus heureux dans le grand pays.
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III UNE SOLUTION EN COIN ?

Les Pr�ef�erences d'Antoinette dans l'espace cr�eme de jour (bien 1) { cr�eme de

nuit (bien 2) s'expriment �a travers sa fonction d'utilit�e :

U (x1; x2) = x1 (x1 + x2)

x1 �etant le nombre de pot de cr�eme de jour qu'elle consomme dans le mois,

et x2, le nombre de pot de cr�eme de nuit qu'elle consomme dans le mois. On

repr�esente les courbes d'indi��erence d'Antoinette dans le rep�ere x1 { x2. On

note R son revenu mensuel.

1 - pour x1 6= 0, U (x1; 0) = x
2
1. Le point (x1; 0) est donc le point d'intersection

de l'axe horizontal avec la courbe d'indi��erence qui donne l'utilit�e x21. Toutes

les courbes, coupent donc en un point l'axe horizontal.

2 - Pour x2 6= 0, U (0; x2) = 0. L'axe vertical est donc compris dans la courbe

d'indi��erence qui donne l'utilit�e Z�ERO. On v�eri�e qu'en fait, cette courbe

d'indi��erence est la partie positive ou nulle de l'axe vertical.

3 - Le TMS se d�eduit des pr�ef�erences suivant la formule TMS =

@U
x1
@U
x2

.

Ici, puisque U = x
2

1
+ x2 x1, en d�erivant par rapport �a x

1
, on a

@U

@x
1

= 2x
1
+ x2.

De même, puisque U = x1 � x2 + x
2
1, en d�erivant par rapport �a x

2
, on a

@U

@x
2

= x1.

On trouve �nalement :

TMS = 2x1+x2
x1

= x2
x1

+ 2

Le but de l'exercice est de caract�eriser les situations dans lesquelles il y a une

demande \en coin"

4 - Si la demande optiamle d'Antoinette est de la forme (x�

1; 0), elle n'en sature

pas moins pour autant la contrainte budg�etaire. Ainsi, on a :

p1x1 = R, soit x�

1 =
R

p1

.

Le TMS en ce point se calcule en fonction de la formule trouv�ee �a la question

pr�ec�edente. On trouve : TMS = 2.

4 - Au point (x�

1; 0) on est certain que le bien-être d'Antoinette n'aurait pas

pu être am�elior�e par l'achat d'une unit�e quelconque de bien 2 (cr�eme de nuit).

Cela signi�e que le TMS de cr�eme de nuit d'Antoinette est inf�erieur au prix

relatif de la cr�eme de nuit, ou encore, que le TMS de cr�eme de jour d'Antoinette

est sup�erieur au prix relatif de la cr�eme de jour. Cela se traduit par l'�equation :

2 �
p1

p2

Dans cet exemple, d�es que le prix de la cr�eme de nuit est trop �elev�e, Antoinette

la substitue par de la cr�eme de jour. Lorsque le prix de la cr�eme de nuit est

trop �elev�e, Antoinette n'ach�ete que de la cr�eme de jour.
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IV �EQUILIBRE SUR LE MARCH�E DU PNEU

Il y a un bien dans l'�economie : le pneu. Une �rme, en concurrence pure et

parfaite, produit ce bien. Le coût minimal pour produire la quantit�e y de pneu

est :

C(y) =
y
2

16
ce coût est exprim�e en KF. (1KF = 1 000 FF)

La demande �a laquelle cette �rme est soumise suit la relation :

y =
2

p

1 - La courbe de demande inverse donne la relation entre la quantit�e demand�ee

et le prix minimal pour demander cette quantit�e.

y =
2

p
() p =

2

Y

2 - Le coût marginal est par d�e�nition la d�eriv�ee de la fonction de coût, soit :

C
0(y) =

2y

16
=
y

8
On sait qu'en concurrence pure est parfaite, l'�equation de la courbe d'o�re est

: p = C
0(y), soit, dans l'espace quantit�e { prix :

p =
y

8
.

3 - L'o�re �egale la demande, �a l'intersection de la courbe p = 2

y
et de la courbe

p = y
8
. Soit lorsque :

2

y
=
y

8
,

soit donc, (y�)2 = 16 ou encore y
� = 4. On en d�eduit le prix d'�equilibre

p
� = 2

4
= 1

2
. Dans cette �economie, le prix du pneu est 500 FF
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